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2. L'entretien et les reparations des gyrobus exigeront du per¬
sonnel hautement qualifie, si bien qu'il faut s'attendre ä ce
que les depenses des ateliers augmentent.

Une exploitation par gyrobus ne reviendrait guere meil-
leur marche que l'exploitation actuelle par trolleybus. En
outre, le temps necessite par la charge represente un
important inconvenient sur le plan de l'exploitation. Les
bus ne peuvent pas etre utilises comme on le desire.

On ne passera donc ä l'exploitation par gyrobus que
lorsque les frais du bus diesel seront devenus trop eleves.
II faudra de plus examiner de cas en cas si l'exploitation
par trolleybus ne revient pas encore meilleur marche.

La quote-part du trafic public dans la deterioration de
Penvironnement est extremement faible.

En 1975, selon communication de l'Office fed6ral de
l'economie energetique, la Suisse a importe au total
11 877 000 tonnes de combustibles et carburants liquides ;

les transports publics ont consomme 38 658 tonnes sous
forme de carburant, soit 0,325 % du total.

On en deduit que, dans la pollution de l'air, la part
imputable au transport public par autobus est quasi n6gli-
geable. Meme si l'on remplacait la moitie des autobus en
service par des gyro- ou des trolleybus, l'ameiioration ne
serait presque pas appreciable dans les conditions actuelles.

En outre, il ne faut pas oublier que les autobus diesel
modernes sont caracterises par une notable diminution
des emanations nocives et im bruit reduit.

L'autobus diesel represente aujourd'hui le moyen de

transport public au coüt le plus reduit.
S'il s'agit de proteger l'environnement, on aura interet

ä maintenir les tarifs aussi bas que possible pour attirer
la clienteie vers les transports publics, donc de ne pas
remplacer l'autobus diesel par un vehicule plus coüteux
qui tendrait ä renvoyer la clienteie vers l'automobile
privee, entrafnant ainsi une pollution accrue.

6. Problemes techniques ä resoudre

Nous mentionnons ci-apres quelques-uns des nombreux
problemes techniques ä resoudre:
— Fabrication du volant: les materiaux les mieux appropries

sont, pour le moment, vendus ä des prix inabordables. Si
l'on veut utiliser des materiaux meilleur marche, il est necessaire

d'entreprendre de nouveaux travaux de recherche.
— Installation du volant: etant donne la grande vitesse de rota¬

tion, seuls entrent en consideration les paliers magnetiques.
Ils coütent tr6s eher et ne sont pas encore construits pour
des volants lourds de grandes dimensions.
L'installation du palier du volant dans la caisse du vehicule
doit, en raison des effets gyroscopiques, se faire selon un
Systeme elastique ä double cardan, ce qui prend de la place
et du poids et qui, en consequence, peut occasionner des
frais.

— Le rendement du stockage de l'energie sera de 67 %. Ce
n'est pas un tres bon rendement par rapport aux accumula-
teurs d'energie par des moyens chimiques.

Vu les problemes precit6s, on peut dire qu'il est judicieux
de poursuivre les travaux sur le stockage de l'energie par
des volants. Cependant, cela doit se faire tout d'abord sur
des installations stationnaires; de cette maniere, on
obtiendra ä ce sujet de nombreux renseignements. Differents

problemes sont elimines dans le cas des installations
stationnaires ; les paliers du volant peuvent, par exemple,

etre fixes directement sur une fondation en beton, les
dimensions et le poids de toute l'installation ne jouent
qu'un röle secondaire, etc. C'est seulement lorsque des

developpements d'un prix favorable existeront que l'application

pratique des volants pour les moyens de transports
publics sera supportable du point de vue economique.

Des eiements de decision utilisables devraient Stre
disponibles dans quelques annees.

L'etude Batteile a montre de maniere interessante qu'il
est possible, en principe, de trouver des Solutions au
Probleme du gyrobus. D'autre part, il s'est avere que,
meme avec tous les moyens actuels que la technique met
ä notre disposition, il n'est pas possible d'utiliser les
gyrobus d'une maniere interessante sur le plan
economique. Parmi les moyens de transport routier menageant
l'environnement, le trolleybus est, pour le moment, le seul
qui soit realisable.

Si le prix des carburants diesel continue ä croitre dans
une forte Proportion, le gyrobus pourrait, ä moyen terme,
etre considere comme une proposition interessante et
digne d'etre examinee pour les agglomerations ayant une
demande de transport faible ou moyenne.
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On nous permettra de ne pas partager la nette reticence
de l'Office des transports ä rialiser un gyrobus adapti ä
l'etat actuel des connaissances technologiques. En effet, les
matiriaux et les techniques avancies auxquels fait appel
l'etude de Battelle sont igalement l'objet desprioccupations
d'autres branches, notamment dans le domaine de l'arme-
ment. On peut donc attendre non seulement des progres
dans leurs applications, mais une baisse des coüts de leur
mise en asuvre ; les frais de developpement en seront suppor-
tis par d'autres industries que celle des transports.

En tant que specialiste de Vaeronautique, nous nous pro-
mettons peu de chose d'une experimentation stationnaire,
non sujette aux contraintes de poids et de dimensions du
vehicule projete. En aviation, ce sont precisiment des
exigences apparemment dimesuries qui ont conduit aux
progres les plus ividents. Un avion developpi selon le Schema

proposi par M. Stender n 'aurait aucune chance de jamais
quitter le sol!

Pour le gyrobus, il est donc souhaitable que les jiittirs
travaux soient entrepris en vue du developpement d'un
vehicule capable de virifier tous les parametres entrant
en jeu.

R6d.

A nos lecteurs

La preparation, en periode de vacances, d'un important

numero special ä paraitre le 18 aoüt prochain nous
contraint de grouper dans la presente publication les

numeros 15 et 16.

Le prochain Bulletin technique de la Suisse romande
ne vous parviendra donc que dans quatre semaines.

Nous esperons pouvoir compter sur la comprehension
de nos fideles abonnes. Redaction
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Divers

Le tourisme doit-il detruire les sites qui le fönt
vivre?

Reflexions de vacances ä propos d'un livre recent

Cette question est posee par Jost Krippendorf dans son
livre « Les devoreurs de paysage». II convient d'autant
mieux d'y accorder notre attention que l'auteur est directeur

de la Federation suisse du tourisme ainsi que de

l'Institut de recherches touristiques. C'est dire qu'il
possede son sujet et n'est pas suspect de parti pris contre le
tourisme.

II y a plus d'un siecle que notre pays tire d'importantes
ressources du flot de visiteurs qui le parcourt reguliere-
ment et, plus recemment, de l'engouement extraordinaire
pour le ski. Cette manne n'a pas seulement profite aux
proprietaires fonciers, aux höteliers ou aux entreprises de

transport, mais 6galement ä l'ensemble de la branche de
la construction. Aussi la perspective d'un developpement
suicidaire de Pequipement touristique ne peut-elle nous
laisser indifferents.

II est evidemment facile de dresser un bilan impression-
nant des ravages commis en vue de Fhebergement de tou-
ristes en nombre toujours croissant, des plages de la mer
du Nord ä Celles d'Afrique, en passant bien sür par les

Alpes, l'Atlantique, PAdriatique, l'Espagne, la Grece ou
l'Afrique du Nord. Jost Krippendorf ne s'en prive pas et
les illustrations de son livre sont autant de preuves irre-
futables.

Les chiffres cites ne sont pas moins vertigineux — par
exemple 176 000 hectares de rivages betonn6s en Espagne
au cours des vingt-cinq dernieres annees, soit dix-sept fois
la superficie de Paris.

II met le doigt sur des phenomenes que nous connaissons,
mais dont nous ne mesurons pas toujours l'absurdite.
Citons entre autres le coefficient d'occupation ridicule
des centaines de milliers de lits autour desquels ont et6
construits des milliers d'hötels et de residences secondaires,
ä la mer ou ä la montagne. Au-delä de la difficulte de
rentabiliser des equipements utilises quatre semaines par
an, il faut voir la « consommation » de paysage qu'implique
un tel developpement.

Nous touchons lä ä l'un des eiements cles du probleme :

la recherche d'un certain type de cadre de vacances, en vue
de l'offrir au plus grand nombre possible d'hötes, a pour
consequence ineiuctable sa destruction: le bord de mer
sauvage ou la bordure de foret solitaire ne survivent
evidemment pas ä l'arrivee de centaines, voire de milliers de

vacanciers et ä la construction d'hötels de 2000 lits ou de
colonies de centaines de chalets.

Parmi les faits cites par Krippendorf, il eo?^st de surpre-
nants ou d'6difiants. Une enquete effectuee en Allemagne
montre que l'occupation favorite des vacanciers consiste ä
se detendre, pour 60 % d'entre eux, alors que 13 % pro-
fitent de cette periode pour elargir leur horizon, 11 % pour
se livrer ä des activites culturelles et 10 % ä des activites
sportives.

Dans le choix de la destination, la seduction du paysage
arrive au premier rang, immediatement suivie de la qualite
des repas. Les curiosites de la region arrivent au 4e rang,
les contacts de Sympathie avec la population indigene
au lle, les attraits culturels au 12e, les possibilites d'aetivites

sportives au 17e rang. Si l'on ajoute ä la priorite
donnee au paysage le repos et la detente recherches (en
6e position), on constate que l'arrivee en force de touristes
dans un site repondant ä leurs vceux ne peut manquer de
priver ce dernier des atouts qui y ont conduit ses hötes.

Un eiement qui aggrave les consequences du tourisme de

masse resulte des efforts fren6tiques d'exploiter au maximum

ce pactole. L'urbanisation des sites touristiques s'est
le plus souvent faite sans aucune reflexion ou concerta-
tion, le temps faisant d6faut pour les preoecupations
architecturales et sociologiques. C'est pourquoi le citadin
alieche par les sites enchanteurs des prospectus touristiques
quitte trop souvent la foule et le beton de sa ville pour se
retrouver dans une autre foule, entre d'autres facades de
beton. Alors que nombre de grandes villes reservent au
pieton des arteres oü flaner, les stations touristiques ä la
montagne ou ä la mer sont encombrees d'inextricables
embarras de circulation motorisee.
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La realite

La croissance constante du phenomene touristique —
repondant aussi bien aux aspirations des individus qu'au
desir d'en tirer de substantiels revenus — semble mener ä
un eul-de-sae, par la destruction meme de ses objets.

Jost Krippendorf ne condamne pas le tourisme, mais
souhaite donner ä son evolution de nouvelles lignes direc-
trices. Lucide, il fait suivre son constat d'une liste de
responsables : les touristes eux-memes, par leur comportement

irresponsable lors de leur sejour; les promoteurs
immobiliers et financiers, souvent hypnotises par l'appät
de gains rapides plus que par le bien-Stre de la region oü
ils travaillent; les organisateurs de voyages et les compagnies

aeriennes, soucieux de vendre toujours plus de sejours
et de places ä bord des avions, plus que de l'avenir des
sites qu'ils desservent; les architectes, trop souvent inca-
pables de donner aux hötes des stations un cadre harmo-
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nieux ä leurs vacances, lies qu'ils sont par des considera-
tions financieres de la part des maitres d'ouvrage; les
pouvoirs publics, depasses par une evolution foudroyante
dont ils n'ont retenu que la possibilite d'ameiiorer la
Situation sociale de leur region ; les organismes touristiques,
negligeant l'amenagement de l'environnement pour la
vente; les scientifiques du tourisme, enfin, incapables
d'imposer les Solutions decoulant de leurs travaux de
recherche.

Loin de se rallier aux inconditionnels d'un paysage ä
jamais intangible, Jost Krippendorf souhaite donner aux
loisirs et au delassement de l'homme un cadre harmonieux,
vivant. Apres avoir denonce les erreurs et les abus, il
expose vingt-trois « Theses pour un avenir souhaitable »,
tenant aussi bien compte des aspects lies ä la qualite de la
vie que des composantes economiques du tourisme. L'auteur

ne propose pas de solutions-miracles et ses theses n'ont
aucun caractere messianique. Elles impliquent avant tout
une prise de conscience des responsabilites de la part de
chacune des parties concernees. N'attendant pas le salut
d'une revolution, Jost Krippendorf pense que l'avenir
nous apportera une evolution vers une mentalite plus
apte ä resoudre les problemes en fonetion de tous leurs
aspects.

Si ce livre est de lecture facile, il n'en demande pas
moins une bonne dose d'esprit critique, quel que soit le
facteur par lequel on se sent concerne. La competence et
la lucidite de l'auteur n'excluent pas que le lecteur se fasse
sa propre opinion sur l'un ou l'autre des points exposes
ou des Solutions proposees. La vigueur des idees presen-
tees ne degenere jamais en polemique. Cet ouvrage peut
etre emmene comme lecture de vacances: stimulant la
reflexion, il ne provoque pas l'ire; bien documente, il
reste concis, ce qui est meritoire de la part d'un specialiste ;

destine ä un vaste cercle de lecteurs, il n'est jamais sim-
pliste. A lire donc, que l'on passe ses vacances sur les
plages ou sur les eimes.

Les divoreurs de paysages, par Jost Krippendorf. — Un
volume 16x23 cm, 160 pages avec 80 illustrations et
13 tableaux, broche. Paru dans la collection «Visages sans
frontieres» aux Editions 24 Heures, Lausanne 1977. Prix:
Fr. 29.— jusqu'au 30 septembre 1977, puis Fr. 34.—.

Informations SIA

Journees SIA 1977

A l'occasion de son centenaire, la section Waldstätte de
la SIA avait assum6 Porganisation des journees SIA 1977.
Nos hötes se sont acquittes de leur täche ä la perfection et
les heures passees au bord et sur le lac des Quatre-Cantons
ne laisseront que d'excellents souvenirs aux partieipants.

L'assemblee des deiegues a ete l'occasion pour le President

central, M. Aldo Cogliatti, de faire ä nouveau le
point de la Situation dans nos branches, relevant qu'on ne
pouvait dans le meilleur des cas que parier de Stagnation
ä un bas niveau. Parlant des bureaux d'etudes, il a constate
que les grandes maisons se sont mieux comportees que les
petits bureaux, gräce notamment ä plus de facilite ä
exporter leurs prestations. D est encore trop tot pour
6mettre des pronostics; ceux de la Conference de la
construction et du Forum de la construction, par exemple, sont
contradictoires. II est vivement souhaitable que les bureaux
partieipent massivement ä la prochaine enquete menee par
la SIA.

Une premiere bataille a certes et6 gagnee au Conseil des
Etats en ce qui concerne la protection de nos titres, mais il
reste ä attendre la decision du Conseil national, en vue de
laquelle il s'agit d'exercer toutes les influences possibles
pour arriver ä une identite avec la Solution adoptee par la
Chambre haute, parlant de diplöme pour les architectes et
les ingenieurs de niveau universitaire, et de brevet
(allemand : Ausweis) pour ceux emoulus des Ecoles techniques
superieures.

Les comptes de la SIA affichent pour 1976 un redresse-
ment speetaculaire, justifiant ainsi la confiance accord6e
par les membres au travers de leur contribution extraordi-
naire. Aussi bien les comptes que l'affectation du benefice
recueillent Papprobation unanime de l'assemblee.

Au Conseil d'honneur, M. Diego Rovelli, ingenieur
civil, Lugano, remplace M. A. Casanova, ingenieur civil,
Lugano, comme membre, alors que M. Albert Jaquet,
ingenieur civil, professeur ä l'EPFL, Ciarens, succede ä
M. H. B. de Cerenville, Lausanne, comme suppieant;

L'assemblee des deiegues approuve la creation du
Groupe specialise de gestion des bureaux d'etude (GGB),
sanetionnant la restriction interdisant ä ce groupe les dis-
cussions avec les partenaires sociaux.

La fondation proposee d'un Groupe specialise pour
l'amenagement du territoire et l'environnement (GAE)
donne lieu ä un vaste echange de vues sur la mission d'un
tel groupe et la duplication eventuelle avec les associations
dejä existantes dans ce domaine. La these des promoteurs
de ce groupe, selon laquelle une societe pluridiseiplinaire
comme la SIA se doit d'apporter sa voix lors des consul-
tations sur les projets de loi concernant l'amenagement du
territoire, les coneeptions globales des transports, de
l'energie et du r6seau des routes nationales (apres avoir
etudie ces problemes dans le cadre d'un groupe specialise),
l'emporte sur celle des opposants, qui craignent entre
autres de voir la SIA s'aventurer sur un terrain oü %mlk.

deeisions seront politiques plus que techniques. La creation

du groupe est deeidee par 103 voix contre 18, avec
24 abstensions.

La mise en vigueur de la Norme SIA 215 est aeeeptee ä
Punanimite.

La section genevoise de la SIA propose unejJpublication
qui, sous le titre « Le reseau de routes nationales » pre-
senterait les ouvrages d'art realises en Suisse, ä l'aide de
plans-types, de tableaux de caracteristiques et de phofflls.
grapilies.

La prochaine assemblee des deiegues aura lieu le 26
novembre prochain.

Les festivites du centenaire de la section locale, ainsi
que les excursions organisees le lendemain de Passemblee
des deiegues, ont fourni l'occasion de nouer ou de eultiver
des contacts chaleureux, dans un cadre magnifique. Nos
remerciements les plus sinceres vont ä nos coliegues de la
section Waldstätte.

Contröle de la qualite des aciers d'armature,
groupes lil et IV

La norme SIA 162 (1968) reglemente dans les articles 9.17
ä 9.23 l'examen des aciers d'armature. Elle veut ainsi
assurer une qualite constante des aciers offerts sur le
marche suisse. II en resulte aussi la necessite d'etudier les
problemes actuels se rapportant ä leurs normes. Les
laboratoires d'essai LFEM et IMM (EPFL), la SIA, la Centrale
suisse du commerce des aciers et les fabricants suisses
d'aeiers et de treillis d'armature ont cree dans ce but un
instrument de travail sous la forme d'une commission
technique.
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